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Avocats et médecins doivent présider 
les enquêtes du coroner

«Je veux faire ma part 
contre la répression 
politique», dit DeschampsMe Pierre Morin

mandation de la part d’un coro­
ner, je la transmets au ministère 
concerné.»

Si dans la majorité des cas, les 
enquêtes du coroner se tiennent 
peu de temps après l’accident 
mortel d’un ouvrier ou d’une 
personne sur la route, il peut ar­
river aussi que des coroners tar­
dent à rendre leur verdict ou que 
l’enquête soit confiée à un coro­
ner beaucoup trop longtemps 
après.

Ce fut le cas d’un accident 
survenu à la Baie James le 10 
novembre 75 et au cours duquel 
un ouvrier de 25 ans avait perdu 
la vie. Le coroner avait tenu son 
enquête le 10 novembre 75, mais 
avait tardé à rendre son verdict. 
Il a fallu l’intervention du Bar­
reau pour obliger le coroner à 
rendre son verdict de mort acci­
dentelle, près d’un an et demi 
plu tard.

Pour Me Michel Jasmin, avo­
cat spécialisé dans le droit du 
travail et qui a suivi une quinzai­
ne d’enquêtes du coroner pour le 
compte de la FTQ, la solution 
aux accidents de travail repose 
principalement sur l’améliora­
tion des lois ayant trait à la sécu­
rité au travail.

«Il faut, selon lui, non seule­
ment améliorer les lois mais 
aussi les appliquer avec une 
grande rigidité, une grande fer­
meté et même avec intransi­
geance à l’égard de tous.»

«Ce qui se produit actuelle­
ment, précise Me Jasmin, c’est 
qu’au niveau de la sécurité, tout 
le monde s’en lave les mains. On 
noie les responsabilités pour fi­
nalement aboutir dans un cui-ae- 
sac.»

Pour contourner cette impas­
se, ce dernier souhaite, à court 
terme, des amendes très élevées 
pour les contrevenants et, à long 
terme, une plus grande familia­
risation avec la législation du 
travail de l’étranger de manière 
à étudier les possibilités d’appli­
cation et les comparaisons possi­
bles avec le Québec.

ne sont d’ailleurs pas conscients 
du fait que les coroners doivent 
référer au Code pénal qui stipule 
des critères précis dans le cas de 
négligence criminelle.»

Par ailleurs, certains coroners 
se plaignent que leurs recom­
mandations (comme le permet 
l'article 30 de la Loi des coro­
ners) ne trouvent pas audience 
auprès des ministères de qui 
relève cette juridiction, la plu­
part du temps le ministère du 
Travail du Québec.

«Ça décourage les coroners de 
faire des recommandations, 
confiait Me Maurice Laniel, co­
roner en chef de Montréal. Je ne 
reçois pas souvent de réactions à 
mes recommandations.»

Pour Me Morin, l’idéal serait 
que le ministère concerné « avi­
se le coroner des modifications» 
qui ont été apportées à la suite 
de ses recommandations. Cepen­
dant, le coroner doit suivre la fi­
lière et vérifier si ses recom­
mandations ont été suivies.

Intervention du Barreau
«Bien sûr, signale encore Me 

Morin, ce n’est pas toujours pos­
sible à un coroner de se rendre 
sur place pour vérifier si ses 
recommandations ont été sui­
vies. Mais, pour ma part, chaque 
fois que je reçois une recom-

par Georges LAMON au cours du procès. Le contraire 
peut également se produire. 
Commissaire au travail

«Je verrais pour ma part, plu­
tôt une sorte de commissaire au 
travail comme il existe un com­
missaire aux incendies, une sor­
te d’enquêteur investi des mê­
mes pouvoirs qu'un juge de paix 
(celui aussi de condamner un 
témoin pour outrage au tribu­
nal) et qui ferait des enquêtes 
publiques comme les coroners. Il 
me semble que ce serait plus de 
mise dans le cas d’accidents de 
travail.»

Me Morin voit dans cette sug­
gestion une approche de solution 
pour remédier aux problèmes 
des coroners dans les accidents 
de travail.

dans la vie d’Ivan Denisso- 
vitch», d’après le livre de Sol­
jénitsyne.
M. Pierre Dorchies, membre 

de la direction, a souligné que 
ces activités refléteront l’impor­
tante croissance, depuis un an, 
de AI-Québec, dont le budget 
pour l’année en cours n’est que 
de $10,000. «Il nous faudrait trois 
ou quatre fois plus d’argent pour 
faire davantage», a-t-il indiqué.

M. Dorchies s’est réjoui que 
deux des prisonniers politiques 
adoptés par des groupes franco­
phones de AI-Québec, MM. Marc 
Romulus et Frank Placide, tous 
deux Haïtiens, aient finalement 
été libérés.

par Pierre SAINT-GERMAINOn compte actuellement six 
coroners permanents pour l’en­
semble du Québec dont trois atti­
trés à Montréal, deux à Québec 
et un, Me Stanislas Déry, qui, 
depuis juin 76. n’est assigné ù 
aucun district judiciaire mais a 
pourtant juridiction dans les .32 
districts du Québec.

M. Déry s’occupe surtout des 
enquêtes «qui sortent de l’ordi­
naire». On lui a notamment 
confié les enquêtes dans les cas 
d’accidents d’autobus d’écoliers, 
de certains accidents de travail 
et l’accident de Percé. C’est lui 
qui a agi comme substitut du 
ministère public dans l’accident 
de M. Lesage au stade olympi­
que, et dans bien d’autres enquê­
tes.

Maintenant forte de 600 mem­
bres et comptant toujours com­
me figure de proue le comédien 
Yvon Deschamps, la section 
québécoise d’Amnistie interna­
tionale (AI) organise une série 
d’activités sans précédent à l’oc­
casion de la Semaine internatio­
nale du prisonnier d’opinion qui, 
du 9 au 15 octobre, mobilisera la 
population de divers pays en vue 
de secourir des centaines de mil­
liers de victimes de la répression 
politique.

«Je veux faire ma petite part», 
a déclaré hier à LA PRESSE 
Yvon Deschamps, qui partici­
pait, avec trois ex-prisonniers 
politiques haïtiens récemment 
arrivés à Montréal, à la confé­
rence de presse donnée par AI. 
Deschamps versera à la caisse 
de AI la recette de l’avant-pre­
mière, demain, du nouveau spec­
tacle qu’il présentera à la salle 
Maisonneuve de la Place des 
Arts.

Mais, pour y arriver, il fau­
drait, à tout le moins, amender 
le Code du travail. D’ailleurs, 
Me Morin est d’avis que la gran­
de majorité des enquêtes du co­
roner relatives à des accidents 
de travail sont «purement et 
simplement des accidents de 
travail».

On estime que 80 p. 100 des 
accidents mortels sont classés 
comme des cas de recherche 
(qui ne vont pas jusqu'à l'enquê­
te).

Trois autres ex-prisonniers 
politiques haïtiens qui assis­
taient à la conférence, MM. 
Marc-Antoine Marsan, Milo 
Gousse et Claude-Bernard 
Craan, ont insisté sur l’efficacité 
de l’action de AI.

Sur les 80 coroners à temps 
partiel, on dénombre 44 méde­
cins, 34 avocats et notaires, ut; 
comptable agréé, un pharma­
cien, un chiropraticien, un hôte­
lier (Fort Chimo), un ancien po­
licier à la retraite (Baie Co­
uteau) et même un gentleman- 
farmer à Campbell Bay 
(Témiscamingue) qui n’a pour­
tant jamais présidé d’enquête.

Même si la tendance se dirige 
de plus en plus vers la nomina­
tion d’avocats (juristes) pour 
présider les enquêtes du coro­
ner, il n’en demeure pas moins 
que le médecin doit garder sa 
place dans les enquêtes.

«On s’aperçoit, précisait d’ail­
leurs M. Pierre Morin, préposé à 
l'application de la Loi des coro­
ners à Québec et coroner sup­
pléant à Bellechas.se, qu’on a 
besoin et du médecin et de l’avo­
cat pour tenir des enquêtes.»

Notons aussi que le procureur 
général n’est pas lié par le ver­
dict d’un coroner. Il peut tout 
aussi bien ne pas porter d’accu­
sations même si un coroner a 
conclu à une négligence criminel­
le. Dans la plupart des cas, le 
substitut du procureur général 
agit de la sorte parce qu’il sait 
que l’accusation ne tiendra pas

«Dans les geôles du régime 
Duvalier, ont-ils précisé, nous 
étions au courant des efforts de 
ce mouvement pour faire res­
pecter les droits de l’homme, ce 
qui nous a aidés à entretenir 1 es­
poir de retrouver la liberté.»

Le programme préparé par 
AI-Québec pour la Semaine in­
ternationale du prisonnier d’opi­
nion est fort varié:

• émissions radiophoniques à 
Radio-Canada et à CKAC;

o lecture d’une homélie dans 
plusieurs églises du Québec, 
dimanche 9 octobre;

* kiosques d’information, à la 
place Bonaventure et à la pia- 
de Alexis-Nihon, où l’on pour­
ra signer la pétition pour la 
libération immédiate de tous 
les prisonniers d’opinion;

• exposés dans plus de 110 éco­
les réparties sur tout le terri­
toire québécois;

* projection, le 13 octobre, au 
pavillon des sciences sociales 
de l'université de Montréal, du 
court-métrage «Plus d’un mil­
lion d’années», sur l’Indoné­
sie, et du film «Une Journée

«La grande majorité des syn­
dicats, soutient encore M. Morin,

MJ. Marsan, Gousse et Craan, 
qui ont des parents au Québec, 
ont été amnistiés en même 
temps que M. Romulus. Quatre 
autres ex-prisonniers politiques 
haïtiens, actuellement à King­
ston, capitale de la Jamaïque, 
poursuivent des démarches en 
vue d’obtenir l’autorisation de 
venir s’établir au Québec.

La section québécoise de AI, 
mouvement qui compte près de 
100,000 membres à travers le 
monde, et est indépendant de 
tout gouvernement, dispose déjà 
de groupes à Montréal, Québec, 
Sherbrooke et Gaspé et élargira 
son implantation dans la provin­
ce au cours des prochains mois.

La compagnie Sicotfe : 
reprise le 11 novembre

Dans un article paru hier, et 
portant sur les enquêtes du coro­
ner relatives à des accidents de 
travail, LA PRESSE signalait 
que dans le cas de M. Jean-Ma­
rie Lesage, tué au Stade olympi­
que le 29 août 75, l’accusation de 
négligence criminelle avait été 
rejetée au niveau de l’enquête 
préliminaire.

LA PRESSE avait publié cette 
information sous la foi de rensei­
gnements émanant de sources

officielles du ministère de la 
Justice.

Or, Me Claude Haccoun, sub­
stitut du ministère public dans 
cette cause a précisé hier que 
l’enquête préliminaire de la 
compagnie Sicotte, une division 
de Brocklesby, et de son vice- 
président est bel et bien en 
cours. C’est d’ailleurs le 11 no­
vembre que l'enquête, commen­
cée au début d’avril, doit se 
poursuivre avec les plaidoiries 
des avocats.
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HEURES D’OUVERTURE:
Du lundi au mercredi de 8H30 à 5h30 p.m. 
Jeudi et vendredi de 8h30 a.m. à 9h p.m. 
Samedi de 8H30 a.m. à 5h p.m.

STATIONNEMENT
GRATUIT
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Notre parure 
automnale... 

à meilleur 
compte!

Parution du premier volume 
des mémoires de Paul L’Anglais

Z

patron du Solmar, ce 
restaurant portugais 
de la rue Saint-Lau­
rent, qui (tout naturel­
lement) a fait appel à 
son compatriote pour 
être la vedette du spec­
tacle que le Solmar 
propose à sa clientèle, 
tous les soirs, à 21 heu­
res et à 23 heures (pour 
les soupeurs), du 4 oc­
tobre au 5 novembre.

Paul L’Anglais, qui 
est PDG de Paul L’An­
glais (Inc.) et prési­
dent du conseil d’admi­
nistration de Télé-Mé­
tropole, mais qui fut 
producteur d’émissions 
de radio et de télévi­
sion, bien avant la 
création de Télé-Mé­
tropole, fondateur 
(avec feu Marcel Pro­
vost) de la Comédie de 
Montréal et producteur 
de plusieurs longs mé­
trages (Québec-Pro­
ductions), a commencé 
la publication de ses 
mémoires, dont la 
première tranche 
(celle de son enfance et 
de sa jeunesse) vient 
de paraître aux Edi­
tions Héritage, sous le 
titre: Ma belle épo­
que. Ce premier volu­
me le mène jusqu’à ses 
études (interrompues) 
en architecture et en 
droit. Québécois de la 
capitale, fils de magis­
trat, Paul L’Anglais 
raconte ses souvenirs 
de jeune citadin dont 
les étés appartenaient 
au pays de ses ancê­
tres, le vieux pays de 
Kamouraska. L’au­
teur, septuagénaire, 
propose à ses lecteurs 
de faire connaissance 
avec un pays de Qué­
bec et des Québécois du 
début du siècle.

Ça devait arriver!

Mascarénas, ce prin­
ce du fado qui était 
venu à Montréal, il y a 
quelques années, pour 
y tenir, sur la scène de 
la salle Wilfrid-Pelle- 
tier de la Place des 
Arts, le rôle du prince 
Danilo de la Veuve 
joyeuse, est de retour 
à Montréal. C’est le

8s-
PLATTSBURGH^

AND 1
LINTON COUNTY

NEW YORK
Veuillez m’adresser des renseignements: 

, Nom ________________________
Adresse 
L Ville Vrov.

LP Restaurant 10714, bout. Pie-IX
(ou sud d'Hetiri-Bourassa) Montréal-Nord 321-2340

Code postal

Une création1978.
Dans la noie par sa taille, 
son élégance,son prix.
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Dans le cadre de la 
Quinzaine des Fem­
mes, au Centre du 
Convention (1237 rue 
Sanguinet, près de la 
rue Sainte-Catherine): 
ce soir, à 21 heures, la 
Vraie Vie des mas­
qués, ou ça finit 
quand ça commence, 
une création théâtrale 
collective du Théâtre 
du Horla. Demain: à 14 
heures, Andrée Yana- 
kopoulos et Denise 
Lavigne invitent les 
femmes à venir dialo­
guer avec elles. De­
main, à 21 heures, Eri­
ca Pomerance, auteur- 
compositeur, chantera 
ses chansons (satiri­
ques et politiques). 
Pour tous renseigne­
ments utiles, concer­
nant ces Quinzaine des 
Femmes, qui ne se 
terminera que le 8 octo­
bre, on peut téléphoner 
au 843-3460.

:;
/, i

_ .
'V' !
C9 ______

IBB

: xx<

Elégante Plymouth Caravelle sedan 4 portes
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X :xH s Ce soir, à 23 h 05, à la 
télévision de Radio- 
Canada, à la rubrique 
Rencontres: Gustave 
Thibon, autodidacte, 
professeur, philosophe, 
conférencier, auteur de 
nombreux ouvrages et 
méridional. Et, à CBF- 
FM/100, 7 à 17 heures 
(donc, s’il est encore 
temps! ): un portrait de 
Rodolphe Valentino, 
par Pierre Villon.
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CARAVELLE
FINIS LES PROBLEMES 

QUOTIDIENS 
DE DENTIERS

Voici la marque de 78.
Remarquablement nouvelle, la Plymouth 

Caravelle allie l’allure racée du pur-sang 
à la souplesse et à la douceur de roulement 
que procure sa suspension indépendante à 
barre de torsion transversale. De plus, elle 
transporte six passagers en tout confort et 
son coffre est des plus spacieux.

Equipée du moteur six cylindres de 225 
pouces cubes en équipement standard ou d’un 
moteur V-8 de 318 ou 360 pouces cubes offerts 
en option, la Caravelle répond à toutes vos 
exigences d’économie d’essence, à la ville 
comme sur la grand-route.

Si vous préférez une voiture d’allure

sportive, choisissez la Plymouth Caravelle 
hardtop que vous pourrez équiper, en option, 
d’un toit “T” à panneaux amovibles. La 
Plymouth Caravelle sedan, elle, est une 
voiture qui vous fera remarquer partout où 
vous irez. Quel que soit le modèle que vous 
choisirez, vous y retrouverez de nombreux 
raffinements, à l’intérieur comme à l’exté­
rieur. Et vous pouvez choisir parmi un nombre 
impressionnant d’options de luxe 
telles que le moteur équipé d’un 
système à mélange pauvre 
contrôlé par ordina­
teur, pour une 
meilleure per-

formance ou un toit-soleil en verre teinté à 
commande électrique, une montre digitale 
remarquablement précise et silencieuse, un 
système d’essuie-glace intermittent, une 
radio AM/FM stéréo avec syntonisateur 
automatique ou un poste 
émetteur-récepteur CB.

Oui, vous constaterez facilement que la 
Plymouth Caravelle est dans la note par

ses moindres détails 
. même par son 
prix!

le Coussinet Snug les relient 
fermement pendont des 

semaines, en tout confort.
Adieu crèmes ci poudres salissantes! 
Adieu opérationsdélicaies chaque malin ci 
après les repas! Avec le coussinet Snug, le 
dernier adhere parfaitement de jour en jour 
et reste confortable pendant des semaines 
En effet, le coussinet Snug, doue et 
efficace, crée un lien tout confort enttv les 
gencives et le dentier. Il adhère au dentier, 
non pas aux gencives. On peut rincer, 
frotter, savonner le coussinet Snug... il se 
nettoie facilement, mais ne risque pas de sc 
décoller ou de s'écailler. Mettez vite un 
terme à vos problèmes. Utilisez le 
coussinet Snug. Il retient z-^ 
fermement le dentier SNTIfj' 
pendant des semaines. 47. . V . 
en tout confort
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S LE STRESSm

est-il aussi nocif 
qu’on le croit?aü

s? m■ !
Souffrons-nous davantage 
du stress que nos ancêtres? 
Est-ce que chacun d’entre 
nous est soumis au stress? 
Le stress est-il un état nor­
mal? Voilà quelques-unes 
seulement des questions que 
nous nous posons aujour­
d'hui et le seul .fait d’y pen­
ser peut avoir sur nous des 
effets néfastes. Dans Sélec­
tion du Reader's Digest du 
mois d'octobre, le docteur 
Hans Sclye définit le stress, 
fait le point sur ses causes, 
énumère les conséquences et 
vous explique comment 
vous en accommoder. Ap­
prenez comment déceler les 
symptômes du stress et com­
ment vous en défendre en 
pratiquant l’égoïsme altruis­
te. Achetez Sélection d’oc­
tobre aujourd'hui même!

m

A Sportive Plymouth Caravelle hardtop 2 portesLa marque
deI8.

NEW YORKER 
NEWPORT 
LE BARON 
CORDOBA 
FURY
CARAVELLE 
VOLARÉ 
SAPPORO 
ARROW/COLT 
CAMIONS DODGE

I CHRYSLER
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VENTE SERVICE

Achat ou location chez h concessionnaire Plymouth! CHRYSLER
CANADA LTÉEW
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Menu familial dans un cadre québécois
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DINER ET SOUPER
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des Amateurs 
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radiotélévision
Les Anglais de Louis Martin 
et ceux de René Lévesque

mWIOÜE/CRITIQUE_________________

Une fête pianistique
PAR LOUISE COUSINEAU

SHURA CHERKASSKY, pia 
niste. Hier soir, ù la salle Wil- mann, le professeur de 

Cherkassky). Superbe 
exécution de cette mu­
sique que le pianiste 
semble adorer. La fête 
pianistique se termine 
par la onzième Rhapso­
die hongroise de Liszt. 
Cherkassky, comme 
emporté par le flot 
musical, martèle au­
tant le plancher de ses 
pieds que le clavier de 
ses mains.

L’auditoire est peu 
nombreux mais l’ova­
tion est considérable. 
Sans se faire prier, 
Cherkassky ajoute à ce 
programme déjà épui­
sant le Nocturne op. 72 
no 1 de Chopin (mi 
mineur) et l’amusante 
Polka de V.R. de Rach­
maninov (sur un thème 
de Vassily Rachmani­
nov, le père du compo­
siteur).

puis 17 ans, j’attendais 
autre chose. Mais quel­
le lumière nouvelle il 
sait projeter sur chacu­
ne des 21 pièces! Dès la 
deuxième, Pierrot, les 
accents sont nouveaux, 
le son est nouveau. Là, 
comme plus tard, l’e­
xécution de certaines 
reprises, jamais faites, 
crée un effet inattendu. 
Le mouvement très vif 
et très serré des Let­
tres dansantes(la 10e 
pièce) en accentue les 
dissonances.
Paganini (no 17), un 
long silence précède le 
rappel de la Valse alle­
mande (no 16). La 18e 
pièce, Aveu, est enfin 
jouée tel qu’indiqué, 
«passionato», et sans 
lenteur. Le pianiste 
joue un peu vite la 
Marche finale et esca­
mote quelques traits.

Le choix de la Sonate 
de Bartok manifeste un 
refus de se voir catalo­
guer «pianiste du pas­
sé». L’oeuvre date de 
1926 mais encore au­
jourd’hui elle effraie 
l’auditoire par ses 
masses d’accords écra­
sés. Cherkassky lui 
donne une dimension 
musicale autant que 
pianistique et sonore. 
Mais ce qui éblouit 
avant tout ici, c’est la 
puissance démoniaque, 
comme si le pianiste 
avait entrepris de frap­
per le clavier sans ré­
pit jusqu’à ce que l’ins­
trument se brise!

Le beau Steinway en 
prend un rude coup et, 
tout de suite après, le 
thème de Corelli, va­
rié par Rachmaninov, 
sonne un peu fêlé. Le 
Rachmaninov est pré­
cédé de quelques ac­
cords
ment» pour rappeler au 
silence le public encore 
ébranlé par le Bartok 
(un procédé couram­
ment utilisé par Hof-

frid Pelletier de la Place des 
Arts.

PROGRAMME:
Sonate no 27, en ml mineur, 
op. 90. . Beethoven 
Carnaval, op. 9... Schumann 
Sonate (1926), Sz. 80... Bartok 
Variations sur un thème de 
Corelli.
op. 42 (1932)... Rachmaninov 
Rhapsodie hongroise no 11, en 
la mineur,
G. 244 no 11... Liszt

:'Q
Décidément, une diète d’An­

glais deux soirs de suite, je me 
demande si mon foie s’en remet­
tra. Mais le sort de mon foie, ce 
n’est pas important quand le 
destin du Canada entier est en 
danger ou quand les Québécois 
anglophones se sentent menacés 
de génocide.

Première tartine: le premier 
des quatre grands dossiers spé­
ciaux de Radio-Canada sur la 
crise canadienne, dimanche 
soir.

R sans intermédiaire. On n’en sort 
pas.

**%!*## ' : .1 < w4
Le marathon Lévesque

Hier soir, deuxième tartine de 
deux heures, cette fois dans le 
comté de Tailion où le premier 
ministre Lévesque répondait 
aux questions de ses commet­
tants anglophones.

m P
par Claude 
GINGRAS

On peut ne pas être 
d’accord avec tout: 
avec certains éléments 
du programme, avec 
certains aspects de 
l’interprétation, en fait 
avec cette approche 
pianistique elle-même. 
Mon goût — et c’est 
tout à fait personnel — 
ne se porte pas précisé­
ment sur un récital 
comme celui-là. Ce 
qu’on peut appeler 
«l’école pianistique 
romantique de tradi­
tion slave», illustrée 
par les Rachmaninov, 
Godowsky, Horowitz, 
Rubinstein (/-ton et 
Arthur). Hofmann et 
son élève Cherkassky, 
avec ses épanche­
ments, ses licences, 
son caractère instinc­
tif, son accent mis sur 
la virtuosité, le style 
«rhapsodique», la puis­
sance et la sonori­
té (et plus spéciale­
ment sur les oeuvres 
mettant ces choses en 
relief), bref l’école 
slave avec, disons le 
mot: sa superficialité, 
m’impressionne sans 
doute mais ne m’émeut 
pas. A aucun moment, 
hier soir, je n’ai connu 
les émotions que m’ap­
porta, il y a un an, sur 
la même scène et le 
même instrument, un 
représentant de la 
grande école germani­
que tel que Claudio 
Arrau...

Et pourtant, quel 
fantastique pianiste 
que Shura Cherkassky!

EîX'’';

ù

M

Après
Shura Cherkassky

Posséder encore, à 66 
ans. une telle mémoire 
musicale, une telle lu­
cidité, une telle maîtri­
se de tout l’instrument 
et, par-dessus tout, une 
telle virtuosité et une 
telle force herculéenne 
(qui. d’ailleurs, sem­
blait augmenter à 
mesure que progres­
sait le récital), voilà 
qui est certes phéno­
ménal.

Géant du piano, Shu­
ra Cherkassky (lui 
pourtant si minuscule 
et disparaissant, pour 
ainsidire, derrière l’ins­
trument), 
aussi, dans sa façon à 
lui de voir les choses.

De Beethoven, il 
choisit l’une des Sona­
tes les plus courtes: 
l’Opus 90, en deux 
mouvements. Comme 
s'il savait qu’il n’est 
pas un grand beethové- 
nien. Il y a passable­
ment de rubato ici et 
là, mais avec quelle 
sérénité, quand même, 
il fait chanter ce rondo 
final!

Autre choix décevant 
de programme: le
Carnaval de Schu­
mann. Décevant parce 
qu’on entend cela une 
ou deux fois chaque 
saison et que, de la part 
d’un pianiste qui ne 
nous a pas visités de-

Les Anglais de M. Lévesque 
n’étaient pas tout à fait comme 
ceux de M. Martin. Pas une de 
leurs questions n’a porté sur le 
sort du pays. Elles étaient du 
genre: «Mon enfant est forcé 
d’aller à l’école anglaise» ou «Mon 
enfant a un diplôme en français 
seulement». Assez curieusement, 
le premier ministre a paru plu­
tôt incertain des modalités de la 
loi 101.

Première constatation heureu­
se sur la forme: ce n’était pas 
une table ronde, ce qui constitue 
une nette amélioration sur les 
premiers grands efforts radio- 
canadiens sur la crise. C’était 
plutôt un buffet, Louis Martin 
s’étant déplacé d’un bout à l’au­
tre du pays pour glaner les fruits 
de cogitations diverses. On a 
donc eu une série d’entrevues là 
où les gens habitent, ce qui ajou­
te toujours une signification aux 
propos, et qui a permis de voir 
des images superbement belles.

Une quinzaine d’interviewés 
en tout (une seule femme dans le 
lot, ce qui signifie peut-être quel­
que chose) qui ont parlé de leur 
Canada. Le dénominateur com­
mun: ces gens ne sont pas satis­
faits du pays où ils vivent. Dans 
l’Ouest, et dans l’Est, on se sent 
colonisés. Le gouvernement cen­
tral est trop gros et trop loin du 
peuple. «Le Canada, c’est la 
bureaucratie», a dit un Albertain 
d’origine ukrainienne. Il faut 
revenir à de plus petites unités 
pour survivre au Canada, a dit 
un curé du Cap Breton. Le fédé­
ral n’a pas pris conscience de 
notre renaissance culturelle, a 
dit l’écrivain Margaret Atwood. 
Et dans deux cas, on a dit envier 
les Québécois et leur optimisme 
qui a porté le Parti québécois au 
pouvoir.

Une émission qui m’a paru 
parfois aussi longue que la tra­

is
A:

René Lévesque
Mais cette assemblée, que les 

media anglophones annonçaient 
comme la confrontation de l’an­
née, s’est soldée par une victoire 
de M. Lévesque, gagnée par la 
brillance, la sincérité, la ferme­
té et quelques jurons bien pla­
cés.

versée du Canada à pied. Cela 
tenait au peu de nouveauté dans 
le contenu et à l’allure paresseu­
se de la démarche. Je me disais, 
enviant son voyage à Louis Mar­
tin, que voilà une émission qui a 
dû être passionnante à faire, 
mais qui ne l’est pas à regarder.

A

Théâtre de la 
Manufacturé

Musicien F\

r ouvre
sa saison de 

Créations québécoises 
avec

CTV et CBC avaient suspendu 
leur programmation régulière 
pour diffuser l’événement. CTV 
a coupé au bout de deux heures 
pour ne pas perdre trop d’ar­
gent. La fin au canal 6 fut épi­
que: les analystes ne savaient 
vraiment pas quoi dire: ils atten­
daient l’holocauste, ils ont vu des 
gens accepter sans chahuter l’i­
névitable. Le commentateur 
Hartt a dit: «On avait l’impres­
sion de voir Mohamed Ali contre 
les amateurs de la Palestre na­
tionale.»

Le tout manquait de structure, 
comme une belle journée d'été 
où l’on part à l’aventure. L’idyl- 
lisme allait plus loin: la liste des 
interviewés ne contenait ni un 
fanatique, ni un imbécile.

Le fait que les doléances cana­
diennes rejoignent celles du 
Québec à bien des points de vue 
devrait sans doute jouer en fa­
veur de l’unité nationale. Mais il 
y a un hic: tous les Anglais, ou 
presque, pour se faire compren­
dre de nous, doivent passer par 
l’interprète. Quand la CBC a fait 
son premier grand spécial sur le 
Québec la semaine dernière, on 
n’a eu besoin de traduction que 
pour les chansons. Les Québé­
cois, eux, peuvent communiquer

«mm
DESABRIÉES»

de Michel Garneau

du 12 octobre 
au 5 novembre

au Centre d’essai 
de l’Université 
de Montréal

2332 Edouard-Montpetit 
Int.: 343-6524

Un type de Québécois qui 
pourrait garantir l’avenir du 
Québec et un type de co­
médiens qui garantissent assu­
rément l'avenir du théâtre 

—Jean O'Neil — La Presse

C’était peut-être en effet injus 
te que ces Anglais d’hier soir 
n’aient pas eu la trempe de ceux 
de M. Louis Marlin dimanche. 
Ce sont là les périls des hasards 
démocratiques.
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Du 11 au 16 oct.: 20H30 
16 oct.: 14h
Billets: en vente chez Explo-Mundo, 

1151 Alexondre-de-Sève de 
9h à 5h (Métro Papineau)
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MUSIQUE /LA SEMAINE_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _

Débuts «officiels» de Charles Dutoit ië]

Le concert double de 
l’Orchestre Symphoni­
que de Montréal de ce 
soir et demain soir 
(salle Wilfrid-Pelle- 
tier, 20h30) est le pre­
mier que dirige Char­
les Dutoit depuis sa 
récente nomination au 
poste de directeur ar­
tistique de l’OSM.

Ce concert marque 
également le début de 
la série dite «Gala». 
(La saison symphoni­

que a débuté la semai­
ne dernière avec le 
premier des «Grands 
Concerts», dirigé par 
l’ancien chef de l’OSM, 
Zubin Mehta). La troi­
sième série de concerts 
(les «du Maurier») 
débute la semaine pro­
chaine, avec Dutoit 
également à la direc­
tion. Ce sont donc là 
ses débuts officiels.

Le programme de 
cette semaine com-

prend la Symphonie no 
83, dite La Poule, de 
Haydn, la Symphonie 
no 9, dite du Nouveau 
Monde, de Dvorak, 
ainsi que le Concerto 
pour violon de Stravin­
sky, oeuvre datant de 
1931 (la période «néo­
classique» du composi­
teur), avec Kyung-Wha 
Chung comme soliste. 
L’oeuvre avait été 
jouée à l’OSM en 1971 
par Itzhak Perlman.

Par ailleurs, la soliste 
de cette semaine, 
Kyung-Wha Chung, l’a 
enregistrée sur disque, 
chez Decca-London.

Entre ces deux con­
certs doubles à Mont­
réal, Dutoit dirigera 
l’OSM à Joliette 
(samedi soir) et à Sorel 
(le lendemain soir).

Ces concerts consti­
tuent les seules occa­
sions qu’aura, dans 
l’immédiat, le public 
de Montréal et des en­
virons de voir à l’oeuvre 
le nouveau chef de 
l’OSM. La programma­
tion 1977-78 de l’OSM 
avait été faite avant la 
nomination effective 
de Dutoit et celui-ci y 
figurait comme chef 
invité. Il ne reviendra 
ensuite qu’à la fin de la 
saison, en mal.

«Concerts Esso» et 
«Concerts-Préludes»

L’OSM vient égale­
ment d’annoncer le 
programme de sa qua­
trième série de con­
certs, les «Esso» du 
dimanche après-midi. 
Cette saison, le nombre 
en est porté de six à 
huit. Le premier aura 
lieu le 23 octobre. Chef 
invité: Victor Yampol- 
sky. Soliste: le violonis­
te canadien Steven 
Staryk dans le deuxiè­
me Concerto de Wie- 
niawski.

Par ailleurs, c’est la 
semaine prochaine que 
débutent les «Concerts- 
Préludes», nouvelle ini­
tiative de l’OSM consis­
tant en des séances de 
commentaires sur les 
oeuvres au program­
me, animées par le 
pianiste William Ste­
vens, et qui précéde­
ront chacun des con­
certs de la série 
«du Maurier». Ces 
«Concerts-Préludes» 
auront lieu à 18h30 au 
Piano Nobile (le grand 
foyer central) de la sal­
le Wilfrid - Pelletier. 
Mardi et mercredi pro­
chains, M. Stevens par­
lera notamment de la 
version originale du 
ballet Pétrouchka, de 
Stravinsky, au pro­
gramme ces deux 
soirs-là. On assure que 
Charles Dutoit, qui di­
rigera, sera présent à 
la réunion; le public 
pourra donc, par la 
même occasion, le ren­
contrer. Et prendre un 
casse-croûte avant le 
concert.

et Joseph Rouleau 
(chant).

Musical Club. L’invité: 
le célèbre Trio Beaux- 
Arts, dans son neuviè­
me concert au LMMC. 
Programme: Trio K. 
548 de Mozart, Trio op. 
67 de Shostakovitch et 
Trio de Ravel.

■Te,■
mo

Trois concerts com­
plètent la semaine 
musicale.

j*v
a) Demain soir, à 

20h30, à la Christ 
Church Cathedral (la 
cathédrale anglicane, 
entre La Baie et Ea­
ton): une audition de 
concertos pour un et 
plusieurs clavecins de 
Bach, avec Mireille 
Lagacé, John Grew, 
Réjean Poirier et 
Christopher Jackson. 
Entrée libre. (Pré­
sentation du réseau 
anglais de Radio-Ca­
nada).

b) Jeudi après-midi, 
à 14h30, à la salle Mai­
sonneuve de la Place 
des Arts: premier con­
cert de la nouvelle sai­
son du Ladies’ Morning

0
c) Vendredi soir, à 

20h30, à la Faculté de 
musique de l’Universi­
té de Montréal (2375, 
Côte-Ste-Catherine): 
les pianistes Jean- 
Eudes et Lorraine Vail- 
lancourt, dans un pro­
gramme de transcrip­
tions pour deux pianos 
d’oeuvres symphoni­
ques: la Symphonie no 
3 (Eroica) de Beetho­
ven (transcr.: Otto
Singer) et les Cinq piè­
ces op. 16 de Schoen­
berg (tr.: Anton We­
bern). Entrée libre.

w.

Danièle
Doriœ» jusqu'au 8 octobre

De retour à Montrée’, cehe 
pétillante et charmante 
chanteuse ae Québec 

vous séauira par ses 
chansons interprétées avec 

chaleur et brio Deux 
spectacles par sou. à 

?1h30 et 23h30 (le samedi 
ô 21h3Q et minuit). 

Cocktails, souper et. pour 
agrémenter la soirée, ta 

musique de I orchestre de 
Nick Martin et du trio 

Pau1 Notar
ues frais oe spectacles 
sont de 55 du lundi au 

jeudi et de 55 50 :e 
vendredi et le samedi 

Pour réserver composez 
361 3511
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CHAMPAGNE
Sk Veuve ClicquotSMA- ' B L'OSM rappelle enfin 

que la date limite de 
l’inscription au Con­
cours OSM est vendre­
di 7 octobre. La com­
pétition cette année est 
réservée au piano et au 
chant. Les juges: Nico­
le Henriot (piano)
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Inscrivez-vous chez Gulf à l'écoute et 
branchez-vous sur ces services de Confort au foyer.

A Service de dépannage 
| d’urgence deM heures.WÊ En tant que client d'huile de chauffage Gulf, vous 

pouvez compter sur nous si votre fournaise fait 
défaut, à toute heure du jour ou de la nuit. Il suffit d’ap­
peler au Confort au Foyer Gulf et des techniciens 
compétents se rendent rapidement chez vous. Et quand 
le travail est terminé, vous savez qu'il a été fait par un 
expert et, qu’en plus, les pièces de rechange sont garan­
ties, parce qu'on a toute la compétence et l'expérience 
voulues.

MOIMTRÉAL1280
!

\! I -

PLUS FORT QUE JAMAIS complets. D respecte et même surpasse les exigen­
ces gouvernementales en ce qui a trait à l'efficacité des 
fournaises et l'économie d'huile de chauffage.

A Miseau point de te 
Jm fournaise parties experts

Le programme "Fournaise au point" Gulf en 
23 opérations assure à votre fournaise une mise 

au point complète et professionnelle. Renseignez- 
vous aussi sur "le réglage et les tests supplémentaires 
facultatifs" destinés à améliorer l'efficacité de votre 
fournaise. Vous pouvez profiter de ces services séparé­
ment ou vous inscrire à notre programme complet 
"Protection-Confort"

¥t.

Hughette Prou lx
-—13 hO 0-14h00

‘Radio-sexe’ % livraison automatique 
E d'huile de chauffage

gUÊk Vous n'avez pas à nous téléphoner à chaque fois

-,

lUrt’i 5Plan budgétaire 
pour l'huile de chauffageBBK5B

Si?» que vous avez besoin d'huile. Nous calculons 
vos besoins et nous faisons la livraison automatiquement 
...parfois même à votre insu.

mm#
Vos factures d'huile de chauffage sont plus 
élevées durant les mois d'hiver et peuvent désé­

quilibrer votre budget familial. Le plan budgétaire 
pour l'huile de chauffage Gulf vous permet d'échelonner 
vos paiements sur les 12 mois de l'année, sans frais 
supplémentaires. Le programme "Protection-Confort Gulf" 
peut aussi être ajouté aux paiements de votre plan 
budgétaire

K,
-•

% le programme “Protection 
% Confort Gulf'pour votre 
B# fournaise

.

■S:%SMte & ;
m

f#g
Aux clients admissibles, le programme "Protection- 
Confort Gulf" donne le droit à la réparation ou au rem­
placement des pièces mécaniques importantes, main- 
d'œuvre comprise, un service prompt de dépannage 
d’urgence de 24 heures et une mise au point annuelle en 
23 opérations de votre fournaise. Sont aussi disponibles 
"un réglage et des tests supplémentaires facultatifs" 
effectués au moment de la mise au point moyennant 
supplément. Ces vérifications supplémentaires 
font du programme Gulf l'un des plus

its y"V
% Service prompt et courtois

Nous voulons continuellement améliorer la 
qualité du service "Confort au Foyer" apporté à 
nos clients. Si vous avez des questions à 
nous poser ou si vous avez besoin de renseigne­

ments, Gulf est à l'écoute. Vous n'avez 
qu'à téléphoner à Gulf à l'écoute
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MON CEIL SUR MONTRÉAL
Collectes 
de sang

Des collectes de sang auront 
lieu demain à la Caisse d'écono­
mie de l’Association des pompiers 
de Montréal, 2600 est, boulevard 
Saint-Joseph, de 14h à 21h; à La 
chine, aux ateliers d’ingénierie 
Dominion, avenue Georges V, de 
9h à 21h et de 13h30 à 17h; à Sain­
te-Dorothée, école Sainte-Doro­
thée, 956, rue Gravel, de 15h à 17h 
et de 18h30 à 21h.

Les centres permanents de la 
Croix-Rouge à Montréal reçoi­
vent également des donneurs de 
sang de 8h30 à 16h, au 2180 ouest, 
boulevard Dorchester et de 13h à 
20h30, au 3131 est. rue Sherbrooke.

aujourd’hui et demain de 17h à 
22h.

rencontre» du poète Alphonse 
Fiché, demain à 20h, au local 8151 
du Pavillon des Sciences sociales. 
Entrée libre.

— M. Raymond Garneau,
député de Chauveau, sera le con­
férencier au déjeuner-causerie de 
la Société pour le progrès de la 
Rive sud, demain midi, à la Rôtis­
serie Saint-Hubert, 1435 ouest, rue 
Saint-Charles, à Longueuil. Il par­
lera de la situation économique du 
Québec.

— La section d’ornithologie de 
la Société de biologie de Montréal 
tiendra sa réunion mensuelle 
demain à 20h, au pavillon Jésus- 
Marie de l’Université de Mon­
tréal. 90. rue Vincent-d’Indy. Invi­
tation à toutes les personnes inté­
ressées à l’observation et à l’étu­
de des oiseaux.

— La Société d’horticulture et 
d’écologie du nord de Montréal, 
en collaboration avec le Service 
des sports et loisirs de Montréal., 
invite le public à sa réunion de 
demain, à 20h, au centre récréatif 
Sainte-Odile, 12055, rue Départie. 
M. Tony Hubert y parlera des 
travaux d’automne à exécuter 
dans les jardins. Entrée libre.

— Le Cercle social Saint-Gilbert 
tient une présentation de mode 
demain à 20h30, au sous-sol de l’é­
glise située au 5420, rue Angevin, 
à Saint-Léonard. Admission: $4; 
renseignements complémentai­
res: Mme J. Goulet, 326-3980 ou 
Mme M. Turmel, 352-3223.

— Les joueurs de scrabble sont 
invités demain à 19h45 au centre 
de loisir Saint-Gaétan, à l’école 
Evangéline, 11845, boulevard de 
l’Acadie. Prière d’apporter son 
jeu. Renseignements complémen­
taires (sur semaine): 331-4464 ou 
872-4121.

— Un Train de l’Opéra part 
demain de la Gare Centrale pour 
Toronto où l’on donne demain soir 
au Centre O’Keefe, une représen­
tation de «La Flûte enchantée» de 
Mozart. Départ à 10h45, de la 
Gare Centrale; arrivée à Toronto 
à 15h40. Retour après-demain par 
le Turbo ou le Rapide. Le prix for­
faitaire comprend le billet d'opé­
ra, le transport et la chambre 
d'hôtel. Renseignements addition­
nels: 877-6550 (à Québec, 418-694­
2880).

lundi au vendredi et de 13h à 17h, 
les samedis et dimanches.

— La Galerie «Le Gobelet» pré­
sente une exposition de batik de 
Chantal Pelletier, jusqu’au 10 
octobre. La galerie est ouverte de 
lOh à 24h du lundi au samedi, au 
8405, boulevard Saint-Laurent.

— La Galerie Georges Dor, 32 
ouest, rue Saint-Charles à Lon- 
gueuil, présente une exposition 
de céramiques de Gilles Dero- 
me et de Jean-Jacques Giguère, 
jusqu'au 14 octobre. La galerie est 
ouverte du jeudi au dimanche de 
13h à 17h ainsi que le jeudi soir, de 
19h à22h.

— Gaétan Ouellet présente une 
exposition de monochromes au 
Centre communautaire de l’Uni­
versité de Montréal, 2332, boule­

vard Edouard-Montpetit, salle 
2404, jusqu’au 10 octobre, de 12 à

— La section des violettes afri­
caines de la Société d’horticultu­
re et d’écologie de Laval tient sa 
réunion mensuelle ce soir au Cen­
tre de la Nature, 901, avenue du 
Parc, quartier Saint-Vincent-de- 
Paul, Laval. M. Pierre-André 
Longtin y donnera une causerie 
intitulée: «La culture des violettes 
africaines, c’est facile».

— Les parents des élèves de l’é­
cole Jean- François- Perrault 
sont invités à une réunion généra­
le de parents, à 20h, ce soir à l’é­
cole, au 7450, rue Jean-François- 
Perreault.

— La société des Artisans 
Coopvie tient son assemblée an­
nuelle à 20h, ce soir, au 9475, rue 
Berri. Tous les sociétaires du dis­
trict de Villeray y sont invités. Vin 
et buffet. Réservations: 387-9416 
ou 274-6853.

— Tel-Aide offre un service 
d’écoute, 24 heures par jour, pour 
les personnes en difficulté éprou­
vant le besoin de parler à quel­
qu’un. 935-1101.

— La Société ferroviaire de la 
vallée du Saint-Laurent organise 
une excursion en train avec 
locomotive à vapeur, le 10 octo­
bre, à Hawkesbury. Dans cette 
dernière ville, des autobus atten­
dront les voyageurs pour une visi­
te au site historique de Carillon. 
Départ de la Gare Centrale à 8h; 
retour à 18h45. Billets ($13.90 pour 
adultes et $6.95 pour enfants) dis­
ponibles à la Société ferroviaire 
de la vallée du St-Laurent, B.P. 
400, Station Côte-des-Neiges, 
Montréal H3S 2S7, ainsi qu’à la 
Gare Centrale, tous les jours.

— L’Association des étudiants 
en administration de l’Université 
d’Ottawa organise une conférence 
et un débat sur le thème de 
«L’administrateur au service 
de la nation», le il octobre, à 20h, 
au pavillon Colonel By, rue Som- 
merset, à Ottawa. Le principal 
conférencier sera M. Moncef Gui- 
touni, conseiller en relations 
humaines et président-fondateur 
de la Société de recherche en 
orientation humaine.

— Les amateurs de photogra­
phie pourront faire vérifier leur 
appareil gratuitement au cours du 
Salon de la photographie qui se 
tiendra du 7 au 9 octobre, à la Pla­
ce Bonaventure.

21h.

— La Commission des accidents 
du travail vient de publier une 
brochure intitulée «Prenez soin 
de votre dos». Cette publication 
abondamment illustrée enseigne 
le bon maintien et propose des 
exercices qui aident à prévenir les 
blessures dorsales ou à accélérer 
leur guérison. Les personnes in­
téressées à se procurer cette bro­
chure sont invitées à s’adresser 
au Service de l’information, Direc­
tion générale des relations publi­
ques, Commission des accidents 
du travail, 524, rue Bourdages, 
boite postale 1200 Terminus pos­
tal, Québec GlK 7E2. Téléphone: 
(418) 643-3540.

CHOM 97,7 
CHRC 98,1 
CIEL 98,5 
CIME 99,5 
CINQ 102,3

CBF 100,7 
CHLT 102,7 
CFDM 104,3 
CFGl 105,7 
CITE 107,3

RADIO FM CFQR 92,5 
CKMF 94,3 
CBM 95,1 
CJFM 95,9 
CKOI 96,9

— Le maître égyptien Anubis 
Schenouda donne à 20h ce soir, à 
la salle Christophe-Colomb, 6933A, 
rue Christophe-Colomb, une con­
férence intitulée: «Le Drame de 
l’existence à travers nos réincar­
nations». Renseignements com­
plémentaires: 334-7268, de 12h30 à 
I4h30 seulement.

— La succursale LaSalle du 
Centre des services sociaux du 
Montréal métropolitain et la 
Commission scolaire Sault-Saint- 
Louis tiennent à 19h30, ce soir, à 
l’école Cavelier-de-La Salle, 929, 
rue Centrale, à LaSalle, la pre­
mière d’une série de rencontres 
organisées pour les femmes sé­
parées ou divorcées. Renseigne­
ments complémentaires: 363-5310 
ou 364-3220.

— La Société d’astronomie de 
Montréal présente une conférence 
de M. Rolland Noël de Tilly sur 
l’histoire de l’astronomie, ce soir, 
à 20h. à la salle Léon-Provencher 
du Jardin botanique. Entrée li­
bre.

— Le collège Macdonald pré­
sente une conférence du profes­
seur Philip Warman sur les mé­
thodes de culture bio-organi­
que, ce soir à 20h, au Centennial 
Centre Lounge, collège Macdo­
nald, à Sainte-Anne-de-Bellevue. 
Renseignements complémentai­
res: 457-6580, poste 360.

— L’Office national du film 
présentera à Ciné-Mardi, au­
jourd’hui à midi et à 20h, au ciné­
ma ONF du centre-ville, 550 ouest, 
rue Sherbrooke, le film Shakti, 
documentaire sur la femme de 
milieu rural traditionnel en Inde. 
Entrée libre.

demain
— Janou Saint-Denis annonce 

l'ouvertvre de la quatrième saison 
de «Place aux Poètes», demain 
soir, à 22h, au 485 ouest, rue Sher­
brooke. Invitation à tous les poè­
tes désirant lire leurs poèmes.

— La Société théosophique pré­
sente demain à 20hl5, au 1821 
ouest, rue Sainte-Catherine (près 
de Guy), un exposé sur la réin­
carnation donné par M. Georges 
Duguay. Renseignements complé­
mentaires: 622-9491 ou 332-3137.

— Les services culturels So- 
phie-Barat présentent à 20h de­
main, à l’auditorium Notre- 
Dame-de-la-Merci, 555 ouest, bou­
levard Gouin, une conference du 
professeur Jean-Claude Plan- 
chard intitulée: «Silhouettes du 
romantisme en Europe». Ren­
seignements: 388-4751, 331-3137 ou 
387-1420 (le soir).

— Les loisirs Tambour Battant 
tiennent une partie de cartes 
demain à 13h, au 8100, rue Drolet. 
Entrée: $1.

— L’Association des consom­
mateurs du Canada, section du 
Québec, tiendra sa première réu­
nion de la saison demain à 20h, 
dans la salle de la biliothèque de 
l’école Jean-XXIIl, 4561, rue de la 
Fabrique, quartier Saint-Vincent- 
de-Paul. à Laval. Mme Madeleine 
Normand, diététiste, y parlera de 
l’alimentation et des colorants 
alimentaires. Bienvenue à tous; 
entrée libre.

— Le Département d’études 
françaises de l’Université de Mon­
tréal présente un «récital-

23:04 CBM A Unie Night Music
Oeuvres de Kodaly.

MERCREDI
09:00 CBF ANNIVERSAIRES

Oeuvres de Manchicourt, Gluck et Of­
fenbach.

11:30 CBF RECITAL
André-Sébastien 
«Fantasiostücke» (Schumann).

12:00 CBM Mostly Music
Oeuvres de Palestrina et J.S. Bach.

14:00 CBF AU GRE DE LA FANTAISIE
Oeuvres de Verdi, Fauré, Prokofiev, Si- 
bélius, Mozart, Anderson, etc.

16:04 CBM ARTS NATIONAL
«Little Symphony» (Freedman), «Ein 
Heldenleben» (Strauss).

18:30 CBF FESTIVALS DU MONDE
Concert public de la Radio hongroise. 
Musique de chambre de Beethoven. Trio 
en si bém.: Ferenc Rados, p.; Bola Ko- 
vacs, clar., et Miklos Perenyi, vie. Trois 
Chants populaires; Six Chansons o ooi- 

Margit Laszlo, sop., et Zsolt Bende, 
bar. Variations sur «Ich bin der Schnei­
der Kakadu»: Ferenc Rados, p., Eszter 
Perenyi, vl., et Miklos Perenyi, vie.

20:30 CBF CONCERT INTIME
Trio op. 15 (Smetana): Nouveau Trio de 
Montréal.

21:00 CBF DOCUMENTS
«Nabokov», de Pierre Turgoon.

22:00 CBM Music of Today
Oeuvres de Ryohei Hirose et Friedrich 
Cerha.

re:

Savoie, P-

— Les spectacles culturels 
Ahuntsic présenteront un specta­
cle folklorique avec la participa­
tion de groupes d’Egypte, du Pé­
rou, d’Arménie et du Québec, à 
l’auditorium du cégep d’Ahuntsic, 
9155, rue Saint-Hubert, le 8 octo­
bre, à 20h. Réservations et rensei­
gnements complémentaires: 382­
3701, du lundi au vendredi, de 9h à 
17h.
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— Le salon de l’Ecole polytech­
nique, sur ie campus de l’Univer­
sité de Montréal, présente une 
exposition de Pierre Lafleur 
(tableaux de 1970 à 1977), du 2 au 
12 octobre, tous les jours, de 13h à 
19b.

— La Galerie Signal, 4545, rue 
Saint-Denis, inaugure la saison 77­
78 par quatre solos simultanés, 
jusqu’au 19 octobre. Les expo­
sants sont Michel Catudal, Loui­
se Desjardins et Stella Sassevil- 
le, peintres, ainsi que André 
Fourneile, sculpteur. La Galerie 
Signal est ouverte de 10b à 18b du
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— Le Salon de la rénovation
se tient cette semaine dans le hail 
d’exposition de la Place Bonaven- 
ture. Il est ouvert au grand public

SPECTACLES
œm-pmmcinéma CREMAZIE: «Une étoile est 

20:45.
DAUPHIN: Salle Renoir: «L'homme cui aimait 
les femmes». I 9 30, 21:45. Salle McLaren: 
«Dracula perc et fils*: 1 9:30, 2 1:30.

DÉCARIE SQUARE (1): «Smokey and the 
Bondit “: î9;*5, 21:15.
DtCARIE SQUARE (2): «The other side of 
midnight»*: 20:15

DORVAL ( 1 ): «The Spy who loved me»: 1 8:30, 
21:00.
DORVAL (2): «Usa the tigress of Siberia*-.
1 9:00, 21 00.
DORVAL (3): «Carry on England* «Carry on 
Dick*: 18:30, 20:00.
ELECTRA: A pleine bouche*: 1 2:45, 1 5:25, 
18:05, 20:45. «A la recherche de l'extase * : 
13-50, 16:30, 19:10, 21:50.
ELYSEE: Salle kesnais: «Un sac de billes 
19:30, 21:30. Salle Eisenstem «Actes de 
Marusia*.- 19:15, 21 30.
EROS: «Closest of the Bone»: 10:00, 12:20, 
14:45, 17:10, ! 9 35, 22.00. «A touch of 
Sweden*: 1 1 U0, 1 3:20, 1 5 45, 1 0:20, 20 35. 
EVE: -Swapping Partners»: 10.00, 12 55, 
1 5:50, 1 8:50, 21 :45 «Hot times in the Big 
City»: 11:15, 14:15, 17:10, 20:05.

MIDI-MINUIT: » A la recherche de l'extase»:
I 2:30, 15:10, ! 7:50, 20:30. «A pleine 
bouche»: 13:50, 16:30, 19:10, 21:50. 
MONKLÀND: « La grande bourgeoise». «Hester 
Street»: 1 9:30.
ODÉON LAVAL (1): «Les naufrages du 747:
I 8:00, 2 2.50. s Enfer mécanique»: 20:00. 
ODÉON LAVAL (2): A chacun son enfer»- 
18:15, 22:00. «Le blanc, le jaune et le noir»: 
20:05.
OMEGA (1): «La nuit des vers géants». 
«Attention les yeux»: 1 9:30.
OMEGA (2): «La gronde blonde avec une petite 
chatte noire». «Hurlements de plaisir»: 19:30 
OUTREMONT: «Touche pas à mon copain 
1 9:00 «Gloria Mundis»: 21:30.
PALACE: «Usa the tigress of Siberia».- 13:10, 
14:45, 16:25, 18:05, 19:45, 21:25. 
PAPINEAU (1); «Vanessa». «Les grondes 
chaleurs»: 1 8:50, 20:30.
PAPINEAU (2): «La fin du monde». «Le dur, le 
mou et le pigeon»: 1 8:40, 20:05.
PARADIS (1 ): «La vie fantastique de Bruce Lee»
1 8:30, 2 1:45. «La charge des diables». 20:1 0. 
PARADIS (2): «La nuit des vers géants». 18:40, 
21:45. «La main gauche de la loi»: 20:00. 
PARADIS (3):
«L inspecteur ne renonce jamais»: 1 9.00.
PARC: «Usa la tigresse de Sibérie»: 1 8:30, 
21:35. «Secrétaire à tout faire»: 20.00. 
PARISIEN (1)
15:10, 18:30, 21:50. «Le doigt dans l'oeil».- 
13:30, 16:50, 20:10.
PARISIEN (2): «Le bison blanc»: 13:20, 17:25, 
21.-30. «Rollcrball»: 15:10, 19:15.
PARISIEN (3): «Les majorettes»: 12:30, 15:40, 
18:50,22:00. «Mes nuits avec Alice...»: 14 10,
1 7:20, 20:30.
PARISIEN (4): «Panique»: 13:40, 15:40, 
17:40, 19.-40, 2140
PARISIEN (5): «Harold et Maude»: 14:45, 
18:15, 21:45. «Jonathan le goéland»: 13:00, 
16:30, 20:00.
PLACE DU CANADA: « Mac Arthur * : 19:15, 
21:30.
PLACE VICTORIA : «Star Wars»: 14:00, 
16:30, 19.00, 21:30.

PLACE VILLE-MARIE: «New York, New York», 
12 15, 15-00, 17:50, 20:35.
PLACE VILLE-MARIE (petit cinéma) : «Pumping 
Iron»: 12:50, 14:35, 16:20, 18:05, 19:50, 
21:35.
PLAZA : «Flavia l'écorchée vivante». «Rome 
violente»; à compter de 1 8:30.
PUSSYCAT: «Love Garden»: 12:00, 14:50, 
17:40,20:30. «Split Beaver girls»: 13:35, 
16:25, 19:15,22:00.
RITZ : «Le vent dans les voiles»: 1 8:1 5, 21:45. 
«Demain des hommes»: 20:00.
RIVOLI (1): «Les majorettes»; 14:40, 18:00,
2 1:20. «La fessée»: 1 3:00, 1 6:20, 1 9:40. 
RIVOLI (2): «Le bison blanc»: 13:20, 17:15, 
21:10. «Brannigan»: 15:05, 19:00. 
SAINT-DENIS (1): «La nuit des vers géants 
15:10, 18:30, 21:55. «Africa Express»-. 13:15, 
16:35, 20:00.
SAINT-DENIS (2): «La vie fantastique de Bruce 
Lee»: 14:35, 18:10, 21:45. «La charge des 
diables»: 12:50, 17:20, 19:55.
SAINT-DENIS (3): «Vol au-dessus d'un nid de 

.20^45.
SEVILLE;* Annie Hall » : 19:30» «The Sting 
21:30
SNOWDON : «Ruby»: 18:15, 19=40, 21=35. 
VAN HORNE : «A Bridge too for»: 20.-00. 
VERDUN = «Les naufragés du 747» : 1 9:45. 
«Enfer mécanique»: 18:00,21:50.
VERSAILLES (1): «Usa la tigresse de Sibérie» 
«La grande partouze»: 1 8:30, 20:10. 
VERSAILLES (2): «Le bison blanc». «Brannigan»
: 18:00, 19:45.
VERSAILLES (3): «Panique»: 1 9:00, 21.00.
VIAU 
press»: 1 8:00.
VILLERAY : «Les révoltés de l'on 2U'J0»: 1 8:00, 
21 =35. «Le prix du pouvoir»; 1 9:50. 
WESTMOUNT SQUARE: «The Spy Who Loved 
Ve»: 12:45, 14:45, 16:50, 19:00, 21 00. 
YORK : «Cinderella»: 13:00, 14:50, 16:50 
18:50,20:50.

18:00,

CINÉ-PARC COUARD (I): «Audrey Rose.. 
«Thieves like us».

CINE-PAKC DOlLAkD (2): «Island of Dr. Mo­
reau». «Empire of the Ants».
CINÉ-PARC ODÉON (1): «Une étoile est 
«Monsieur St. Ives».
CINÉ-PARC ODÉON (2): «Les naufragés du 
747». «Enfer mécanique».
CINÉ-PARC ST-JERÔME: «Les naufragés du 
747». «Enfer mécanique».
CINÉ-PARC CHÀTEAUGUAY : «Eric». «La 
grande casse».
CINÉ-PARC VAUDREUIL : «Les hommes du pré­
sident». «Chewing Gum Rally*.
CINÉ-PARC ST-MATHIEU : «Vengeance aux 
tripes». «Soudain des monstres». «Le retour du 
Dragon».
CINE-PARC ST-EUSTACHE (1)
«Derniers jours du Dragon».
CINÉ-PARC ST-EUSTACHE (2): «Ils étaient 
cinq». «Détournement en plein ciel».
CINÉ-PARC REPENTIGNY 
«Les cinglés portent en safari».
CINÉ-PARC MONT ST-HILAIRE = «Ils étaient 
cinq». «Détournement en plein ciel». 
CINÉ-PARC BOUCHERVILLE : «Viol et châti­
ment»: 19:30. «Dimanche noir»: 21:00. «Le 
dernier Nabab»: 23:15.
CINÉ-PARC LAVAL (1): «Josic Wales, hors-la 
loi»; 19:30. «Chewing Gum Rallye»L 22:00. 
«Billy Jack».- 23.50.
CINE-PARC LAVAL (2): «Histoire d’un flic 
19:30. «Rocky 
23:35

ATWATER (1): «Grand îhnft auto*: 13:20, 
15:30, 17:30, 19:30, 21.30.
ATWATER (2). «In the Realm of senses»: 
i 2:45, 14.50, 17:05, 19:10, 21:15.
AVENUE: «King of Hearts»»: 19:10, 21:10. 
BEAVER: «Joy of Letting Go»: 12-00, 15:00, 
18:50, 20-.40. «Hardy Girls*. 13:30, 16.20. 
2010, 22:00
BERRI: «LES NAUFRAGES DU 747: 14:15, 
18:00, 21:50. «Enfer mécanique*: 12:30, 
16:15, 20.00
BIJOU: «La grande blonde avec une petite 
chatte noire»: 12:15, 15:30. 18:45, 22:00.

^ «Hurlements de olaisirs»; 13:50, 17:05,20:20 
BON A VENTURE (1): «Star Wars»»: 13:30, 
16:00, 18:30, 21:00.
BON A VENTURE (2): «i'm not feeling today*. 
«Private School girls* a compter de 10:30.

CARREFOUR: «Une etoile est 
15:15, 18:00, 20:45

CANADIEN: «Flavia l'écorchee vivante» 
«Rome violente»; sam. Dim.: a compter de 
1 3:00 En sem : a compter de 1 8:30.
CARRE ST-LOUIS: «Bclami» 12:05, 16 10 
20 75
17.30, 21:40 
14:50, 19:00

CHAMPLAIN (1): «A chacun son enfer» 
14:25, 18.10, 21-55. «Liberté mon amour» 
12:35, 16:15, 19:55.
CHAMPLAIN (2): «Rocky* 13:00, 15:05, 
17:15, 19 25, 21.30.
CHATEAU ( 1 ): «Usa la tigresse de Sibérie» 
14 50. 13:05, 21:25 
13:10, 16-25, 19 45.

CHATEAU (2): «Panique»: 13:15, 15:10, 
17:05. 19:05. 21 00.
CHOMEDEY: «Le vent dans les voiles».- 21:20 
«Demain des hommes»: 19:30 
UNfcNA CINQ:
Seduction of Mimi*: 19 15 «The late show» 
21:15. « Little Big Man»- 21:45. « Led Zeppelin : 
the song remains the same»: minuit 
CINÉMA DE MONTRÉAL: «Le dimanche de la 
violence». « Les impitoyables» «Catastrophe». 
CINÉMA DE PARIS: «Hard Swallow». «Danish 
Modem» a compter de 13:00.
CINEMA LA CITE (1): «One on one »
21:15.
CINÉMA LA CITÉ (2): «la fin du monde». «Les 
7 vierges des mers chaudes»: 18:15, 19:40. 
CINEMA LA CITE (3): «Annie Hall»: 1815 
19:45, 2130.
CINÉMA 7e ART: «El Topo»: 19-30. «La 
monfoqne sacrée» 2 1 30.

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: «La patinoire» 
«Senko l'Agr:cain» «La révolution interplanétai­
re» «Le gorqon samoyede». 19:30. «Un débris 
de l’empire»: 2 1 30.

h
11:00 ® Channel 3 
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© Sport et Météo 
(A) © © The 
National 
® Eyewitness 
News
® Forever 
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(DWWNY News 
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® News Final 
® G Télé-Vietnam 
© © ® CTV 
National News 
© Mary Hartman 
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(57) ABC Evening 
News for the Deaf 

11:05 ©O©
Rencontres 
0T © La couleur 
du temps 
CB Ciné-soir 

Le Procès de Julie Ri

©□Ciné-soir
Le Bouc émissaire"

«Brrr...».

12:30,

«Ils étaient cinq».
« L'Exorciste » : 20:45

FAIRVIEW (1)
«Featurcttc: yellow Stone Cubs»-. 19:30. 
FAIRVIEW (2): «Rocky»: 1 9 00, 2110 
FESTIVAL: «Le retour du grand blond». «La 
course à l'cchaiotte»: a compter de 1 9 OOà 
FLEUR DE LYS: «Le retour des morts vivants» 
«agios macabres»-, a compter de I 8:30 
GREENFIELD (1)
«Les chatouilleuses»: 1810, 19:50. 
GREENFIELD (2): «Les majorettes». «Mes nuits 
avc-c Alice...»: 18:10, 19:4.5.

GREENFIELD (3): «Panique»: 1915, 21:15. 
JEAN-TALON: «Flavia l'ecorchée vivante» 
«Rome violente»-, a compter de 1 8:30.
GUY: «Joy of Letting go» 12:00, 14:30,
1 7:00, 1 9:20, 22:00. «Every inch a Lady*: 
13:15, 15:45, 18 15, 20.50.

« Lit*lest Horse Thieves»«E/ospêrotion sensuelle»: 13:30 
«La « Kermesse érotique» Usa la tigresse de Sibérie»:

®C©® SD 
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Kaleidoscope 
© The Education 
of Mike McManus

19 h
07:00 © Le monde 
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11 22 (3) The Local 

63) The Merv 
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11:23 ©® Nightline 
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Movie of the Week 
© The French 
Show

11:35 © © © Propos 
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®CBS News 
C9ŒBOT© 
Oscar et Félix 
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Special

09:30 © Qj © © (B 
Télémag
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PLACE DES PARTS (Salle Wilfrid-Pelletiet) — Ce 
soir, 20:30, Orchestre Symphonique de Mont­
réal. Dir. Charles Dutoir. Kyung-Wha Chung, 
violoniste. Symphonie no 83 («La Poule») 
(Haydn), Concerto p. violon (Stravinsky) et 
Symphonie no 9 («Nouveau Monde») (Dvorak). 
THEATRE DU RIDEAU VERT (4664, St-Denis) — 
«Maria Chapdelaine», de Loïc Le Gouriadec 
d'après l'oeuvre de Louis Hémond: 20:00.

19 10 «The KENT: «Littliest horse thieves» 
yellow stone Cubs» 1 9:30.
LA SCALA:
«Tremblement de terre

«Feoturette

«Les dents de la mer»; 
»: a compter de 1 8:30 

LAVAL (1): «Usa la tigresse de Sibérie». «Dora 
la frénésie du plaisir»: 1 8:25, 20:05.
LAVAL (2): «Panique»: 1 9:30, 2 1 30.
LAVAL (3): «La fin du monde». «Machine a 
tuer»: 18:40, 20:10.
LAVAL (4): «Les majorettes». «Les minettes 
font la queue»: 1 8:45, 20:15.
LAVAL (5): «Le bison blanc » . « Rotlerboll » ■ 
19 15.

19 30,

théâtre
THÉÂTRE D'AUJOURD’HUI: (1297, Papineau)
— «Damier recours do BapHsto à Catherine»
de Michèle Lalande: 20:30.
PLACE DES ARTS: (Salle Part.Royal) — «Les 
passeuses» de Pierre Morency: 20:30.
THÉÂTRE DE QUAT'SOUS: (100 est, des Pins)
— «Une amie d'enfance», de Louis Saio et 
Louise Roy: 20:30.
LA POUDRIÈRE: (Ile Ste-Hélène — «Le Chande­
lier», de Musset: 20:30.
LE CONVENTUM: (1237, Sanau.net) — 
«Anattasiooh ma chérie», de Poule Baillcr- 
geon: 1 9:00.
MONUMENT NATIONAL: (1182, St-Laurent)- 
«The Plough and the Stars», de Scan O'Casey: 
20:00.

LAVAL JARDIN: «Le miroir »
19:30.
LE CHARLOT: «La vie fantastique de Bruce Lee» 
. «La charge des diables»: 19:30.

LE CONVENTUM (1237): «Anastasie»: 1 9-.00. 
«Ti-dré»: 1 9:30.
LOEWS (1): «The Spy Who Loved Me»: 1 2 00 
14:15, 16:30, 18:45, 21:00.
LOEWS (2): «Can I do it till I need glasses 
12:55, 14:35, 16:15, 1 8:00, 19:40, 21:25. 
LOEWS (3): «Tentacles 
15:45, 17:40, 19:35, 21 30.

LOEWS (4): «Greased Lightning»: 13-25 
15:25, 17:25, 19:25, 21.25.
LOEWS (5): «Teenage Graffiti»: 12:10, 14:00, 
15:00, 17:40, 19:30, 21:25.
ODÉON BROSSARD (1)
747»: 1 7:45, 2 I 40.
19:45.
ODÉON BROSSARD (2): « Les révoltés de l'an 
2000»: 18:15, 21:55. «Le prix du pouvoir 
20:10.
ODÉON BROSSARD (3): «À chacun son enfer»: 
1310, 22:00. «Un éléphant çn trompe énormé­
ment»: 2000.
MAISONNEUVE: «Flavia l'écordhâe vivante». 
«Rome violente»: à compter de 1 8.30. 
MAJESTIC: «Chauffeur de taxi » 
«Obsession»: 19:30.
MERCIER: Les révoltes de l'an 2000»: 1 8 00, 
21:40. «Le prix du pouvoir»:20 00

«Sexe fou
Ice
® C CB © © Les 
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® VC The Victory 
Weekly Report 
® NC Cosmorama 
©OC Collage 
© SC Just Hers 
©Le 13 vous 
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MINUIT

12:00 ® Movie

©©Movie
"Do Not Disturb"

CLAREMONT: «I never promised you o rose 
garden»: l 9:20, 21:10.

* COMMORE ©□Twelve 
Midnight Movie«L'orchisexe». «Les tourments de 

l’innocence». «Pages galantes et scandaleuses» 
COMPLEXE DESJARDINS: Salle 1 «les vacances 
de M. Mulot»: I 3:00, 14:36, I 6:1 2, 1 7:48, 
19:24, 21:00
COMPLEXE DESJARDINS: Salle 2: «L'empire 
des sens»: 13:10, 15:10, 17:10. 19:10, 2115 

■ COMPLEXE DESJARDINS: Salle 3 
- des châteaux»: 1 2:45, I 4:35, 1 6 25, 18:15, 

20:05. 21:55.
COMPLEXE DESJARDINS: Salle 4 «Cousin 
cousine»: 13:20, 1515, 17:15, 19:20, 21:20. 
CONSERVATOIRE D'ART CINÉMA TOGRAPHI-

12 05, 13:50,
COUCOU»!. Vu I ley of Decision

© The Education 
of Mike McManus 

12:05 © © © Cinéma
"Seuls les oiseaux volcn 
en liberté".

12:15 0 Informa 7 
© Film-O-Dix

Oeil pour oeil den 
pour dent" .

©Dr. Who 
© (57) MacNeil 
Lehrer Reportvariétés: « Les naufragés du 

« Enfer mécanique: 07:30 O LC«L'ombre
Appointment 
Tuesday Edition 
© All-Star 
Anything Goes 
O O ©T © Faut 
le faire
© © © Custard

LE PATRIOTE:) 1474 est, Ste-Catherine)—Pau 
et Paul:
L'ÉVÊCHÉ: Hôtel Nelson) — Gaston Brlsson 
LE SOLEIL LEVANT: (286 ouest, Ste-Catherine)
— The Heath P robbers.
L'IMPRÉVU: (Hôtel Iroquois) — Manuel Brault 
et J-P Fréchette: 22:00 et minuit 
LE CONVENTUM: (1237, Songuinet) — Erka 
pomérance: 21:00.
SALLE BONAVEI.TURE (Hôtel Reine-Elizabeth)
— Danièle Dorice: 2 I 30, 23.-30.

12:30 ® (T) Movie
"Anatomy of o Crime

La nuit des vers géants». «Africa Ex- © CommuniquéQUE: «Hearts or me World»; 20:30 
■ CÔTE-DES-NfcIGES (1): «Murder by death»: 

13:00, 15:00, 17:00, 19:00,21:00 
CÔTE DES-NEIGES (2). «Slot Wars» 12 15, 
14:30, 16:45, 19:00, 21:15.

Pie 01:00 ® Tomorrow 
Show

02:00 Q Téléjournal 
© Le 10 vous 
Informe

02:06 0(®Mannix

C4j TVC Femmes 
dépareillées 
C5J Candid Camera 
® Sanford and 
Son

21:15

CÔTE ST-LUC: «Star Wars»: 12:15, 14:30 
16:45, 19:00. 21:15.

t
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Un pays, c’est d’abord et avant tout un rêve commun
O

Jean-Claude Germain
est le quinzième lauréat 
du Prix, qui lui a été 
décerné sur recomman­
dation d’un jury pour le 
rôle important qu’il a 
jotfér dans le thqâtre 
québécois au cours des 
dix dernières années. 
Dans l’éloge qui a précé­
dé la remise du Prix, le 
romancier Victor-Lévy 
Beaulieu a d’ailleurs 
souligné le caractère 
exemplaire de l’oeuvre 
de Germain, une oeuvre 
qui se bâtit depuis dix 
ans dans la grande pa­
tience, a-t-il dit.
Manque de confiance

Après avoir rappelé 
sur le ton humoristique 
ses relations lointaines 
avec la SSJB, Germain a 
profité de l’occasion 
pour se lancer dans un 
vibrant plaidoyer en 
faveur de l’assainisse­
ment des relations entre 
le culturel et le politique, 
relationsqui, jusqu’ici, a- 
t-il précisé, ont toujours 
été malaisées parce que 
marquées au coin de la 
méfiance mutuelle.

«Règle générale, a 
ajouté Germain, quand 
la politique manque de 
confiance dans le cultu­
rel, c’est le signe qu’il 
manque de confiance en 
lui-même. C’est aussi le 
prix que nous avons dû 
payer d’avoir été pen­
dant si longtemps une 
province, dans les faits 
et dans l’esprit. Assu­
mer pleinement et entiè­
rement sa culture n’est 
pas
dans la nature ou les 
priorités d’une colonie 
ou d’une province, mais 
c’est le moins qu’on 
puisse attendre d'un 
gouvernement qui se

par Martial 
DASSYLVA

«Depuis le 15 novem­
bre, le culturel — du 
moins celui qui se définit 
comme québécois — 
attend ce qu’il n’a ja­
mais obtenu du politique 
jusqu’à maintenant, 
est-à-dire une reconnais­
sance de la fonction es­
sentielle qu’il remplit 
dans la société, un en­
dossement public et offi­
ciel du rôle qu’il joue 
pour la collectivité et à 
toutes fins utiles, un 
vote de confiance du po­
litique — non pas une 
confiance 
comme celle du père 
pour son fils mais une 
confiance du type de cel­
le qui peut exister entre 
deux adultes consen­
tants — bien tempéré

comme le clavecin de 
Bach.»

C’est ce qu’a déclaré, 
hier l’auteur dramatique 
et écrivain Jean-Claude 
Germain, dans l’allocu­
tion de remerciement 
qu’il prononçait lors de 
la cérémonie de remise 
du Prix de théâtre Vic­
tor-Morin 1977.

Le prix auquel sont 
attachés un chèque de 
$1,000 et la médaille 
«Bene merenti de patria» 
lui a été remis officielle­
ment par le président de 
la Société Saint-Jean- 
Baptiste de Montréal, 
M. Jean-Paul Champa­
gne, en présence de plus 
d’une centaine d’invités.

Jean-Claude Germain, 
qui occupe le poste de 
directeur artistique du 
Théâtre d’Au.jourd’hui,

veut, à bon droit natio­
nal.»

Soutenant ensuite que 
la culture québécoise 
s’est inventée par elle- 
même, ENVERS ET 
CONTRE, et qu’elle a 
vécu... MALGRE... de­
puis, l’auteur de Sarah 
Ménard a poursuivi: 
«Pour un auteur québé­
cois de théâtre — et je le 
cite à titre d’exemple 
d’un créateur — l’indé­

pendance et son expres­
sion naturelle qui est le 
sentiment d’une appar­
tenance à une entité cul­
turelle distincte, parti­
culière, autonome et 
souveraine,un pré-re­
quis à la création et une 
évidence ontologique. 
Sans
comme hypothèse de 
travail, aucune oeuvre 
québécoise conséquente 
n’est possible. Chaque

fois qu’un créateur qué­
bécois crée, il fait com­
me si le Québec était 
indépendant et du fait 
même le rend rel.»

En terminant, Ger­
main a affirmé qu’il 
était urgent pour les di­
rigeants de la politique 
québécoise d’élaborer, 
en parallèle avec les 
négociations techniques 
sur les relations écono­
miques, un projet cultu­

rel collectif et un rêve 
commun pour donner un 
sens québécois au Qué­
bec.

d'autres choses que des 
cotes d-’la bourse.à New 
York ou ben du dernier 
sondage d’opinion. Un 
pays c’est pas un pour­
centage ni un référen­
dum: c’est d’abord et 
avant tout un rêve 
commun qui fait que 
n’importe où dans le 
monde, quand on est ce 
qu’on est, on est toujours 
un p’tit peu plus que ce 
qu’on est vraiment.»

«Shakespeare a dit des 
hommes qu’ils étaient 
faits de l’étoffe de leurs 
rêves, a conclu le lau­
réat du Prix Victor-Mo­
rin. C’est la même chose 
pour les pays. On est six 
millions, pis y faut 
s’parler, c’est vrai! 
Mais y faut s’parler de

l’indépendance
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% ma Les “Shoo Socks" Harvey 
Woods”: des bas fous, fous!
C. Vous pourrez vous promener 
nu-bas sans qu'on vous en fasse la 
remarque, tout en pratiquant l'art 
de passer... aperçu! Ces chaus­
settes très fantaisistes sont aussi 
très confortables! Elles sont en 
75% coton. 25% nylon avec plante 
coussinée. Choix de 3 modèles: 
chaussures d'entrainement, de 
course ou de... spectateur. Poin­
ture unique pour 9 à 13.

-, m
m

mnécessairement

> I A -.i,F
NEW- y

Jean-Claude GERMAIN a
„p„. 4°°

^ Un d@s neuf 
v Séiéromam 

dl@ Radio

Ba o Téléphoner à 842-6261 (région de 
Montréal). Sous-vêtements pour 
hommes, rayon 3600, au rez-de- 
chaussée, Montréal centre-ville et 
dans toutes les succursales.

Follement pratiques, les "Snap Socks" Harvey Woods
Est-ce que ranger des chaussettes vous embête? Etes-vous las 
de rouler vos bas" en un amas disgracieux et surtout encom­
brant? Eh bien, ce n'est plus nécessaire: Harvey Woods a créé 
les Snap Socks", que vous rangez simplement en les attachant 
l'un à l'autre... par un bouton-pression! Il suffisait d'y penser! 
Avec, bien sur, tout le confort de ces chaussettes en tricot 2 sur 
1, 50% laine Kroy. 50% nylon lavable. Tons café, marine, gris 
ou noir. Une pointure pour 10 à 12
A. Modèle à la cheville

B. Modèle au genou

c
|G rand-papa
1 de Janette Bertrand 

Le mardi à 20h00 
En hommage au troisième âge: 
les joies et les difficultés 
d'un retraité 
bien de chez nous.
En vedette 
dans le rôle principal:
Jean Lajeunesse.

3°°
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la pai (Compagnie île lalBaie îTBuîison
CENTRE-VILLE PLACE VERTU PLACE VERSAILLES CENTRE LAVAL | DORVAL ROCKLAND I BOULEVARD-nmercial Place Versailles Cervre commercial Lava1 Centre commercia1 Dorvai Centre commercia* Rocruand

herbfooke est *600. Loul Le Corbusier 38b. av Dorvai 1 2435. a/ RocklandChomedey Dorvai I Ville Mont-Royal
688-8970 | 6318741 I 7395521

e commercial Boulevard 
Jean-Talon es:

Centr 
4150. rue 728-«571

Centre coi 
7275. rue S 354 5470

Centre commerçai P.ace Vertu 
3275 en fie la C'-ic Vertu

Phillips
nerineSquare rue Ste-Cat 

281-4422 
Tei-achat 8426261

St Laurent 
332-4550

Succursales: du luno; au mercredi de 9n30a 18h 
les jeudi et 
le samedi d

HEURES D OUVERTURE: Centre-Ville du tur-ji au mercredi de *on a icn.•■“s jeudi et vendru-d.. de lOh a 21 h dc9n a l7h
vend'edi. de 9 h 30 a 21 h 
teQhd i7h•e samedi

UNE
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CLASSIQUE1 m1\

m flm %.\=, NOUS NOUS 
RESERVONS LE 

DROIT DE LIMITER 
LES QUANTITES.
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ü /JAFj mm PRIX EN 
VIGUEUR 
JUSQU’AU 
29 OCTOBRE.
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Scola affreusement comique, Franco sérieux comme un
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pape
la nostalgie du cinéma 
italien de l’après-guerre 
par ses références expli­
cites au Voleur de bicy­
clette de De Sica et ù la 
Dolce Vita de Fellini, 
autant Affreux, sa les et

par Luc PERREAULT
Autant Nous nous 

sommes tant aimés que 
le Festival international 
du film nous révélait 
dimanche ù l’Outremont 
estunfilmqui mise sur

méchants exploite car­
rément la veine de la 
comédie populaire à l’i­
talienne.

En ce sens, la preuve 
est faite avec ce film 
que Scola, de tous les

réalisateurs italiens de 
l'heure, possède le regis­
tre d’expression le plus 
étendu. Autant il excelle 
dans le drame sentimen­
tal à coloration politique 
( Une journée particuliè­

re), autant il est à l’aise 
dans la description qu’il 
fait dans Affreux, sales 
et méchants d’une fa­
mille de sous-prolétaires 
originaire du sud de l’I­
talie et installée dans un 
bidonville de la banlieue 
de Rome.

On raconte que,pour 
faire ce film, Scola a 
d’abord procédé à une 
minutieuse enquête sur 
le terrain et qu’il s’est 
décidé à adopter la fic­
tion après avoir d’abord 
songé à le tourner sous 
forme de documentaire, 
convaincu que seule la 
fiction pouvait lui per­
mettre d’accéder à un 
niveau supérieur d’au­
thenticité. Il avait cer­
tainement vu juste.

Affreux, sales et mé­
chants débute par un 
plan-séquence qui a pro­
bablement pesé lourd 
dans le choix du jury de 
Cannes 1976 de décerner 
le prix de la mise en 
scène à Scola: par un 
double panoramique, il 
nous introduit au sein de 
cette famille d’une ving­
taine de personnes, en­
tassées dans la même 
pièce. A elle seule, cette 
séquence justifie ample-

Comme dans Affreux, 
sales et méchants, la 
misère et la pauvreté 
constituent la toile de 
fond de Pascal Duarte. 
Ce sont ces conditions 
d’existence, étroitement 
liées à un contexte politi­
que aliénant, qui pous­
sent le jeune Pascal à 
exprimer sa révolte à 
travers une série de ges­
tes qui vont du simple 
défoulement contre son 
chien et sa mule au cri- 

politique 
(l’assassinat d’un com­
te) en passant par une 

familiale
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,Sg p *''' Discauto disco­

thèque endiablée avec 
orchestre. 18 salles de dimensions variées pour 

reunions privées. Salle de bal avec jardin- 
terrasse; Reunions; Congres; Séminaire; 

Sessions d'étude; Banquets; Mariage, Diners 
annuels; Immense stationnement gratuit; 

service de navette vers l'aéroport de Dosval; 
15 minutes du centre ville; 30 minutes de 

Mirabel; Tarifs très raisonnables; 
Appelez-nous a 631-2411.

ment le titre du film. 
Mais, ne reculant devant 
ni le pittoresque ni l’hor­
reur que lui inspire son 
sujet, il multiplie ses 
descriptions misérabilis­
tes et son film acquiert 
les dimensions d’une 
farce énorme où grand 
public et cinéphiles bla­
sés réussissent à trouver 
leur compte.

Ce n’est bien sûr pas 
une oeuvre empreinte de 
meusre, ni toute en 
demi-teintes: tout au 
contraire y est poussé à 
l’absurde depuis cette 
grand-mère sénile bra­
quée sur une télévision 
qui débite des propos 
très sérieux sur le «new 
deal» américain jusqu’à 
la présence des rats qui 
souligne comme si be­
soin était le parti pris 
caricatural adopté par 
Scola. Mais, sur un ton 
différent de Brenta

( Vermisat), il dénonce 
les conditions d’exploita­
tion de ces exclus de la 
société, confirmant par 
le fait même une fois de 
plus ù quel point le ciné­
ma italien est capable de 
regarder en face ses 
réalités les moins agréa­
bles.

De même, le cinéma 
espagnol, après 40 ans 
de possession tranquille 
(et franquiste) de la vé­
rité, commence à abor­
der les vraies questions 
qui le concernent. Le 
film de Ricardo Franco; 
présenté hier soir (en 
présence du comédien 
principal, José Luis 
Gomez, qui a répondu 
aux questions de la salle 
à la fin de la soirée), 
établit un net parallèle 
entre le destin du prota­
goniste, Pascal Duarte, 
et celui de l’Espagne.

me

vengeance 
(l’assassinat du soute­
neur de sa soeur et celui 
de sa mère.

Tous ces actes sont 
décrits avec une insis­
tance sur la violence qui 
les rend difficiles à sup­
porter. Autant Affreux, 
sales et méchants arri­
vait à ses fins parle re­
cours à l’humour noir, 
autant Pascal Duarte 
dénonce directement, à 
froid, avec un sérieux 
qui glace. Ricardo Fran­
co et Ettore Scola: deux 
manières diamétrale­
ment opposées de dire 
finalement la même 
chose.

Au Coin du Feu, 
restaurant de distinction,
La Crémerie, cale-restaurant. Brunch du 
dimanche avec mets et musique d'origine 
ethniques: 56 par personne, $3 par enfant de 
moins de 10 ans. Buffet familial les samedi et 
dimanche soirs: $6.95 par personne, $4 par 
enfant de 10 ans ou moins. La Barrique: 
bar-salon, ambiance chaude et sympathique

I
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Montréal Aéroport Hilton.
Autres hotels administres par Hilton Canada: Le Reine Elizabeth, a Montreal (un hôtel du CN), Quebec 

Hilton, Toronto Harbour Castle Hilton, Toronto Airport Hilton et Hotel Vancouver (un hôtel du CN).
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La Salle 
André- 
Mathieu: 
700 places 
à Laval
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gep Montmorency de­
viendra d’ici quelques 
mois une sorte de 
«place des arts» lavai- 
loise. Cette salle de 
spectacles de 700 pla­
ces, que la direction du 
collège a décidé de 
mettre à la disposition 
de la population, sera 
connue sous le nom de 
Salle André-Mathieu.

C’est à la suite d'un 
concours lancé parmi 
les étudiants et les 
membres du personnel 
du collège que le nom a 
été choisi. Une centai­
ne de suggestions ont 
été soumises à la direc­
tion qui a retenu celle 
de baptiser l’unique 
salle de spectacles 
nom du compositeur 
québécois André Ma­
thieu.

L’idée vient de Mme 
Laurette Brophy, une 
employée de la biblio­
thèque de Montmoren­
cy, qui recevra une 
plaquette d’honneur et 
un chèque de $100 à l’oc­
casion de l’inaugura­
tion officielle de la Sal­
le André-Mathieu pré­
vue pour la mi-février.

Des démarches sont 
en cours avec la Place 
des Arts de Montréal 
pour que des représen­
tations complémentai­
res des spectacles ins­
crits à ses program 
mes soient éventuelle­
ment offertes à la Salle 
André Mathieu de la­
val.
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m8 I I C’est vers le 16 fé­

vrier, date marquant à 
la fois l’anniversaire 
de naissance et le di­
xième anniversaire de 
la mort du composi­
teur, que devrait être 
célébrée l’inauguration 
officielle de la Salle 
André-Mathieu.
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mmmmI:-"::» [e I#:#* 6--H * (Z Claude Lelouch,dont 
le dernier film Un autre 
homme, une autre chan­
ce, vient de sortir sur les 
écrans français, a d'au­
tres projets. Après avoir 
reçu un hommage au 
Festival de San Francis­
co, en présence d’une 
de ses interprètes, Ca­
therine Deneuve, il se 
mettra à la préparation 
de trois films: le pre­
mier sur Napoléon, un 
autre sur la timidité 
(avec Rufius et Jacques 
Villeret), et une comédie 
musicale qu'il espère 
réaliser aux Etats-Unis.

De plus, le réalisateur 
va ouvrir en 1978 une 
école du cinéma dans 
son club — 13 Norman­
die, près de Deauville, 
avec le concours des 
plus grands noms inter­
nationaux du 7e art.
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CENTRE-VILLE PLACE VERTU PLACE VERSAILLES | CENTRE LAVAL DORVAL
Centre commercial Place Versailles 
/275, rue Sherbrooke est 
354 8470

ROCKLAND BOULEVARDSquare Phillips 
rue SteCatherme 
281-4422
Tél-achat 642-6261

Centre commercial Place Vertu 
3275. ch de la Côte Vertu 
St Laurent 
3324550

HEURES D'OUVERTURE: Centre-Ville du lundi au mercredi.de ion a 161
«es jeudi et vendred1 de iCh a 2" 
le samedi, de 9h a 17 h

Centre commercial Lava 
ibOO. houl. Le Corbusier 
Chornedey 
£(«8970

Centre commercial Dorval
388, av. Dorval
Dorval
631-6741

Centre commercial Rockland 
2435. av. Rockland 
ViHe Mont-Royal 
739-5521

Succursales: du lundi au mercredi, de 9h30 A I8h 
les jeudi el vendredi, de 9h30à21 h 
le samedi, de 9h à 17h

Centre commercial Boulevard 
4150. rue Jean-Talon est 
7284571


